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    Ce texte d’évangile m’a inspiré cette question : qu’est-ce que la parole ?

Nous le savons tous …. depuis les temps les plus anciens , la parole fait vivre les hommes.

Les hommes ont besoin pour vivre de paroles authentiques, de paroles expérimentées, de 

paroles fortes qui fassent tenir debout.

Mais à quels signes distinguer les paroles vraies des fausses ? Les paroles justes des 

paroles superficielles ? Telle est la seconde question qui est au cœur de cette page 

d’évangile.

A deux reprises, dans ce bref passage, St. Marc mentionne explicitement que les foules 

étaient frappées parce que Jésus « parlait en homme qui a autorité »… se démarquant 

ainsi de la manière d’enseigner des scribes.

Eux, ils transmettaient ce qu’ils avaient appris de leurs maîtres, de la tradition des 

anciens, alors que Jésus parlait de ce qu’il vivait.

Eux, passaient leur temps à décortiquer la Loi de Moïse et à la triturer dans tous les sens.

Mais sous couvert de fidélité à la Loi, ils finissaient par diluer la Parole de Dieu dans 

leurs raisonnements tatillons et sans fin. Ils stérilisaient la Loi qui, au lieu d’être une 

parole au service de la vie, était devenue un carcan qui enfermait le peuple dans une 

crainte et une culpabilité destructrices. 

Et voilà que Jésus quand il parle de la Loi, il dépasse les explications des hommes… Il 

remonte jusqu’à l’auteur de la Loi, jusqu’à Dieu.

Oui, avec Jésus, le petit peuple ne s’est pas trompé. Il entendait «  une parole neuve ». 

Jésus parle «  avec autorité ». Et il faut donner à ce mot sa vraie signification.

L’autorité signe la qualité de l’auteur… dit la profondeur, l’authenticité et la force du 

message et du coup invite à s’en saisir pour orienter sa vie, pour l’éclairer.

Cette autorité est comme une « Source » qui fait grandir et qui donne vie.

Jésus rappelle  la pensée de Dieu, son projet, le pourquoi de cette loi.

Il parle vraiment en homme qui a autorité et dont la parole fait autorité par le poids 

qu’elle insuffle dans la vérité qu’elle affirme.

Rappelons-nous le long discours sur la montagne relaté dans l’évangile de Matthieu 5 : 

« Vous avez appris qu’il a été dit… Eh !bien, moi, je vous dis… »



Oui, dans cette belle page d’évangile que nous propose à entendre la liturgie de ce jour…

Jésus  donne  l’illustration  de  cette  autorité  en  prononçant  une  parole  efficace  pour

maîtriser un esprit  mauvais qui tourmentait un malheureux :  « SILENCE… sors de cet

homme ! ». Et aussitôt l’esprit sort de cet homme et il se trouve libéré de ses entraves, de 

ses chaînes.

Nous sommes là au cœur de la nouveauté de la parole de Jésus et de la force de son 

enseignement. C’est bien pour cela que Jésus est venu : pour libérer les hommes de tous 

les carcans qui les enferment et les empêchent de devenir eux-mêmes… pour leur 

permettre de vivre selon la volonté de Dieu sur eux càd qu’ils soient ses enfants bien-

aimés. Oui, Jésus est venu « pour que les hommes aient la vie et l’aient en surabondance »

Jésus remet cet homme debout… Il lui redonne sa liberté intérieure. 

C’est tout le contraire d’une parole qui écrase comme un pesant fardeau. Jésus libère la

Parole  de  Dieu de son carcan juridique.  Cette  nouveauté-là avait  de quoi  séduire  les

foules de Galilée.

 Et c’est bien là, la pointe de ce récit de l’évangile pour nous aujourd’hui.

Dans cet horizon-là, je crois important de laisser vibrer en nous deux types de questions :

* Est-ce que l’enseignement de Jésus que nous entendons si souvent dans sa Parole nous

frappe ? Est-ce que le message de l’évangile vient véritablement faire du neuf dans nos

vies, dans ma vie ? Ou bien est-ce une ritournelle…. FADE ET INSIPIDE.

Est-ce que l’enseignement de Jésus … sa Parole lue et méditée dans l’Ecriture éclaire

véritablement ma vie, l’oriente. Est-ce une parole qui me fait tenir debout…qui me fait

Renaître ? Qui donne une colonne vertébrale à ma vie, qui lui donne du goût et de la

couleur ?

** Autre questionnement : nous vivons au cœur d’un monde où un flot de paroles coulent

et circulent ; où des enseignements de toutes sortes sont dispensés. Comment ces paroles

et ces enseignements nourrissent ma vie, la dynamisent, l’orientent ? Sur quelles paroles

surfons-nous pour aller de l’avant ?

Quelles sont les paroles qui m’accrochent ?   (paroles de mon conjoint, de mes enfants,

paroles d’amis ; paroles à travers une lecture, des informations ; paroles de l’Eglise, d’un

prêtre…d’un conférencier…)



***  Et… moi dans la palette multicolore de mes propres paroles quel est  mon souci

premier : causer à tout prix, me faire mousser, faire du bla-bla… ou offrir au plus juste

avec tous ceux auprès de qui je vis une parole qui fasse réfléchir, qui étonne, qui bouscule

ou réveille, qui invite à pousser plus loin le dialogue et la réflexion ??

Est-ce  que  mon souci  est  vraiment  d’apporter  une  parole  qui  éclaire,  qui  libère,  qui

remette debout et  fasse grandir à la manière de l’enseignement même du Christ  aux

foules qu’il rencontrait ?

Puissions-nous,  chacune  et  chacun,  laisser  la  Parole  de  l’Ecriture  de  ce  dimanche

sculpter en nous ce désir de faire que notre parole soit, tout au long de cette semaine qui

s’ouvre, une parole de  nouveauté et de vie … qui frappe et étonne mais aussi qui fasse

autorité càd qui ait du prix, du poids et qui fasse exister autrement ceux à qui je la distille.

AUJOURD’HUI NE FERMONS PAS NOTRE CŒUR, MAIS ECOUTONS LA VOIX DU

SEIGNEUR… EN DEVENANT aujourd’hui SA VOIX QUI  LIBERE… 

AU CŒUR DU MONDE 

Père Michel BOURRON


